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RESUME — L'Hipparion, dont l'origine est l'Amerique du Nord, est issu du genre Merychippus.

L' Hipparion apparait pour la premiere fois dans la partie inferieure du Pliocene inferieur de
l'Amerique du Nord. Ce genre ne s'est pas repandu avant le Pliocene en Eurasie et en Afrique,
ou les horizons a Hipparion gracile - mediterraneum du Pontien classique sont plus jeunes que l'on le
croyait.

Le niveau de Çobanpınar (Source du Berger) (Ozansoy, 1955, 1957a) renfermant la faune
classique de Maragha (Kittl, 1887; Mecquenem, 1908 et 1924-25) vient en concordance avec les
couches d'İn - Önü qui comprenaient une autre faune mammifere (Ozansoy, ibid.). Il est probable
que la formation d'İn - Önü ainsi que celle de Mint Canyon et de Ricardo (de l'Amerique du
Nord) soient du meme age geologique. On peut dire avec certitude que ces deux dernieres rep-
resentent la partie inferieure du Pliocene inferieur. En Eurasie les formations d ' İ n - Ö n ü (Turquie)
et de Chinji inferieur (Inde) appartiennent au meme age.

En Afrique du Nord les couches a Hipparion reposent probablement sur la surface d'erosion
des niveaux du Burdigalien et du Tortonien.

En outre, la Crocuta salonica, qui appartient au groupe de «Brevirostris» —communication
verbale d'Arambourg, — ne peut caracterlser en Eurasie et en Afrique ni le Pontien classique ni le
Sarmatien.

Le Neogene des cotes mediterraneennes turques et celui de l'Afrique du Nord ont une gran-
de ressemblance. Dans les premieres regions le Burdigalien, l'Helvetien et Tortonien, ainsi que le
Pliocene sont continus.

Le niveau a Hipparion gracile de Pikermi repose sur un niveau a faune marine dont les fos-
siles caracterisent le Pliocene. Le gisement mammifere de Pikermi et celui de Çobanpınar sont
egalement conlemporains; ce dernier ne peut caracteriser que la partie superieure du Pliocene in-
ferieur.

Les niveaux du Neogene dans la region d'Ankara se superposent, et on n'y voit jamais
l'existence d'un hiatus (Ozansoy, 1955, 1957a). D'apres la chronologie nord - americaine, ils conti-
nuent depuis le Miocene superieur jusqu'au Pleistocene (tabl.) (Ozansoy, 1957 a).

Il est probable que cette serie stratigraphique soit applicable non seulement en Turquie, mais
tout au moins en Asie anterieure.

COLBERT et NEWELL (1948, p. 267)
ont bien explique la paleontologie :

«Paleontology is an intermediate
field between geology and biology; it
shares both of the latter ...»

«Paleontology may conveniently be
classed as basic (paleobiology) and
applied (stratigraphic),..»

«Paleontology requires a compre-
hensive training in biology and in ad-
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dition a parallel training in practical
stratigraphy.»

Il est bien evident que la distribu-
tion des Mammiferes, aux temps paleo-
geographiques, est de toute importance
au point de vue de la paleontologie et
de la stratigraphie. On sait tres bien
que les materiaux de la paleontologie
evolutive nous donnent les meilleures
possibilites pour etablir la stratigraphie.
Car les Mammiferes — dont les direc-
tions de migration sont, soit de l'Asie
ou de l'Eurasie vers l'Amerique du Nord,
soit de l'Amerique du Nord vers l'Eu-
rasie — peuvent servir les meilleures
definitions des etages geologiques.

SIMPSON a signale que: «The occur-
rence of the same group of Mammals
on the two different land masses is
taken prima - facie evidence that mig-
ration has occurred» (Simpson, 1947, pp.
622, 623). «The latest possible date for
the migration of any particular group
is the later of the two dates of first
known occurrence on the two land mas-
ses» (ibid-, p. 623). Chez la Ferungu-
lata (Colbert, 1955, p. 257; Simpson,
1945) «first records probably tend to be
fairly near the true date of migration»
(Simpson, 1947, p. 624). Chez le genre
Hipparion, d'une maniere speciale, ce
probleme est bien clair.

Au point de vue de la chronolo-
gie du Tertiaire, l'un des genres de la
sous-famille d'Equinae, qui est repre-
sente par le genre Hipparion, est bien
plus important que les autres [1]

MATTHEW a deja attire notre atten-
tion sur le fait que: «in the New World,
Hipparion covers a much wider range,
and includes general sub - genera which
can be directly derived from species of
Merychippus through various interme-
diate species or mutations, so extensive-

ly known through abundant material
thaf it is practically impossible to draw
any hard and fast line» (Matthew,
1929, p. 592).

COLBERT (1935, p. 157) a renforce
l'opinion de MATTHEW en disant: «There
is a perfect gradation from Merychippus
into Hipparion in North America,...»
SIMPSON nous a annonce que : «The
difference from Merychippus is clear-
cut and, indeed, obvious when the most
characteristic forms are compared, but
the change was gradual and even an
expert is puzzled as to where to draw
the line in the continuous series from
advanced Merychippus to primitive
Hipparion,...» (Simpson, 1951. p. 138).

A partir de l'epoque de GAUDRY
(Gaudry, 1862), les naturalistes europeens
ont su l'existence des especes de ce
genre en Amerique du Nord. Depuis le
dernier quart du dix-neuvieme siecle,
les paleontologistes europeens ont pre-
sume une relation entre le genre Mery-
chippus et le genre Hipparion (voir
Bernard, 1895, p. 960). GIDLEY (1907,
p. 906) a etabli pour la premiere fois que
l'Hipparion americain ressemblait beau-
coup a I'Hipparion eurasiatique par
comparaison avec le genre Neohipparion:
«It seems not improbable therefore, that
these species belong to an American
branch of the Hipparion group of the
Old World, rather than to the Neohip-
parion group more typical of this con-
tinent.»

En 1929, ARAMBOURG et PIVETEAU
(p. 30) etaient arrives a une conclusion
telle que l'Hipparion eurasiatique «nous
apparait sans racine visible.» Dans la
meme annee, MATTHEW (1929, p. 592)
apres avoir pu attacher le genre Hip-
parion au genre Merychippus, a ajoute
que : «in Old World occurrence Hip-
parion appears suddenly without ances-
tors.» COLBERT (1935) nous a explique
parfaitement que la forme « atavistic »
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de ce genre ne se trouve qu'en Ame-
rique du Nord :

«As a matter of fact, there is no
equine in the European or Asiatic Ter-
tiary that is ancestral to Hipparion,
and since such atavistic forms are ac-
tually present in North America it seems
only reasonable, at least on the basis
of our present knowledge, to suggest
that the origin of the genus was in the
New World» (Colbert, 1935, p. 157).

Au sujet de l'origine du genre Hip-
parion, quelques paleontologistes (comme
Gromova, 1955- trad, fr.; Lavocat, 1955
et Gabuniya, 1956) abonderent dans le
sens de MATTHEW (1929), de COLBERT
(1935, 1942), de KOENIGSWALD (1939)
et de SIMPSON (1945, 1947, 1951), tout
en etant centre la date de la premiere
apparition de ce fossile aux temps geo-
logiques.

C'est ainsi que ce genre, originaire
d'Amerique du Nord, s'est repandu sur
l'Eurasie et sur l'Afrique a la suite des
migrations. [2]

Si l'on tient compte des migrations
probables et importantes d'Amerique
du Nord en Eurasie, au Miocene supe-
rieur et au Pliocene inferieur, d'apres
SIMPSON, on voit le genre Amblycastor
clans le premier, et dans l'autre, le genre
Hipparion (Simpson, 1947, p. 639) :

«LATE MIOCENE

Important migrants

Perhaps from North America to Eurasia:

Rodentia : Castorinae; Amblycastor
Carnivora : Borophaginae
Perissodactyla : Hypohippus (perhaps mig-
rated a little later).»

[2] SIMPSON (1951, p. 140) : «Hipparion
was one of the great animal travelers. When" it
originated, a dry-land route from the New
World to the Old World existed by way of
Alaska and Siberia, Hipparion crossed by this
route almost immediately after it originated,
and these horses flourished all over Asia and
Europe.»

«EARLY PLIOCENE

(Ibid., p. 640)
Important migrants

Perhaps from North America to Eurasia :
Rodentia : Aplodontidae
Perissodactyla : Equinae, Hipparion.»

Mais, les critiques plus recents in-
sistent contre les conclusions des recher-
ches des paleontologistes americains qui
nous informent au sujet de la premiere
apparition du genre Hipparion, dont
la racine absolue n'est trouvee que
dans la partie inferieure du Pliocene
inferieur.

Je trouve done naturel de passer
en revue les resultats des etudes sur
les gisements a Hipparion de l'Ame-
rique du Nord, qui nous permettent
d'etablir la chronologie nord-americaine
en Eurasie.

En Amerique du Nord, la forma-
tion du Mint Canyon (Jahns, 1939,
fig. 1), qui contient une faune a Hip-
parion, est recouverte par des couches
marines a faune Miocene superieur (?)
caracteristique. Selon MAXSON (1930)
et LEWIS (1937, 1938) les couches a
Hipparion du Mint Canyon indiquent
le Miocene superieur ainsi que l'age le
plus ancien de ce genre.

Je suis oblige d'ajouter ici que per-
sonellement j'ai tendance a penser dans
le sens de LEWIS et pour cela meme
j'ai execute sa chronologie en Eurasie et
particulierement en Turquie (Ozansoy,
1955); c'est-a-dire que la stratigraphie
a ete etablie en considerant le Pontien
classique (Pikermi, Çobanpınar, İstan-
bul -Küçükçekmece -, etc...) comme le
terme du Miocene superieur.

Comme il existe certaines diver-
gences entre les conclusions de MAXSON
(1930), de LEWIS (1937, 1938) et les
miennes, je me permets de preciser les
points sur lesquels je suis en disaccord
avec ces derniers :
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La faune marine, de laquelle il
s'agit (Maxson, 1930; Lewis, 1937, 1938),
ne possede pas de caracteres particuliers
pour presenter le Miocene superieur,
bien que JAHNS (1939), EATON (1939)
et AXELROD (1940) l'aient considered
comme le Miocene superieur. JAHNS a
ecrit que : « .. in spite of certain Lower
Pliocene vertebrate affinities of Mint
Canyon formation, it is determined as
Upper Miocene in accord with the in-
vertebrate sequence.»

Au point de vue paleontologique,
la faune marine du Mint Canyon a ete
trouvee dans un tel etat qu'elle ne peut
donner une opinion concernant son gi-
sement. Par contre, la faune a Hipparion
des formations du Mint Canyon et de
Ricardo peuvent nous offrir un point
d'appui sur lequel les paleontologistes
ont etabli la stratigraphie des couches
continentales de l'Eurasie.

Les materiaux malacologiques etant
assez mal conserves (Stirton, 1936;
Kleinpell, 1938) ne permettent pas de
preciser Page geologique de cette forma-
tion et, a plus forte raison, il est impossible
de penser que les caracteristiques de la
faune a Hipparion puisse etre d'un age
plus ancien.

L'espece d'Astrodapsis, qui se trouve
dans les couches marines du Mint
Canyon, est bien douteuse. Car ce fos-
sile ne peut donner l'age aux niveaux
superieurs du Mint Canyon. KLEINPELL
ecrit que: «... the problem of the strati-
graphic relations of the invertebrates
and vertebrates in this area is not fur-
ther simplified by the fact that the basal
Modelo echinoids, which apparently are
poorly preserved forms, have been con-
sidered similar to A. tumidus by some
workers, whereas they have instead been
considered closely related to A. fernan-
doensis, a 'Lower Pliocene' species, by
others» (Kleinpell, 1938, p. 71).

COLBERT (1942, p. 1446) nous a ex-
pliqtie que: «one important point in this
discussion of Mint Canyon is, of course,
the age of the overlying :marine beds.
It should be noted that the inverteb-
rate fossils are not well preserved and
Woodring's correlation of the Cierbo
formation was more or less tentative.» [3]

On voit alors clairement que les
invertebres du Mint Canyon ne donnent
pas lieu a determiner Page geologique
pour la partie superieure de ce Canyon.

D'autre part, dans la region du Mint
Canyon, KLEINPELL est arrive a la con-
clusion telle que «Modelo formation»
n'est pas plus ancienne que Nerola; mais
au contraire, qu'elle est relativement
plus jeune que Nerola (Kleinpell, 1938;
Stirton, 1939).

En outre, en Californie, les niveaux
d'Orinda et Chanac «Chanac inferieur»,
ainsi que Nerola superieure et la for-
mation du Mint Canyon a Hipparion
representent le Pliocene inferieur (Simp-
son, 1933; Stirton, 1939; Wood et al,
1941).

On ne peut rien dire de particu-
lier en ce qui concerne la formation de
Puente a cause de deux raisons suivan-
tes: Car—selon Stirton (1939 a) —ou
il faudrait attendre jusqu'a ce que l'on
aie obtenu une information plus exacte
au sujet de la dent de l' Hipparion de
Puente (Stock, 1928, fig. 1), ou bien alors
on devrait patienter jusqu'a ce qu'une
association plus precisement determinee
soit faite avec une faune invertebree:
«Unless more accurate information can
be obtained for the Puente Hipparion
tooth (Stock, 1928) or some definite
association can be made with an inver-
tebrate fauna (see Kleinpell, 1938),...»
(Stirton, 1939, p. 136). Mais malgre ce-
la LEWIS insiste sur les invertebres
(Lewis, 1938, p. 211). McGREW (1938,

[3] Voir : Stirton, 1939a, p. 569.
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p. 206) explique que la formation de
Puente continue du Miocene moyen
jusqu'au Pliocene moyen.

Si l'on prend part du tableau de
DOWNS (1956, p. 321), on voit que les
trois, ou peut - etre les quatre genres,
ont pu passer du Barstovien (Miocene
superieur) au Clarendonien (Pliocene
inferieur) et parmi eux on ne rencontre
pas le genre Hipparion (fig. 1).

indique le commencement du Pliocene:
«..it is again suggested that the equid

genus Hipparion be accepted as an in-
dicator of the beginning of the Pliocene»
(Stirton, 1939, p. 130).

C'est pour cette raison que je suis
entre dans les idees de stirton (ibid.), de

COLBERT (1935, 1942,1955), de SIMPSON
(1933, 1945, 1947 et 1951), de DOWNS

D'autre part, si la faune mammi-
fere du Mint Canyon caracterisait le
Miocene superieur, on aurait vu une
relation entre la faune de Barstovien et
celle de Mint Canyon. Tandis que
STIRTON (1933,1936a) a deja prouve que
la faune mammifere du Mint Canyon
peut etre consideree comme caracteris-
tique du Pliocene inferieur: «.., the
fauna from Mint Canyon is typically
Lower Pliocene (McGrew and Meade,
1938, p. 207)».

STIRTON nous a prouve plusieurs fois.
que l'occurrence du genre Hipparion

(1956), qui avaient mis le genre Hippa-
rion dans le Pliocene (fig. 2). [4]

En Amerique du Nord, en Eurasie
et en Afrique les debuts du Pliocene et
du Pleistocene furent contemporains,
mais les premieres couches a Hipparion et
a l'Equus de l'Eurasie sont evidemment
un peu plus jeunes que celle de I'Ame-
rique du Nord.

[4] En Turquie, Şenyürek a considere toujours

le Pontien classique comme le terme du Pliocene

inferieur (Şenyürek, 1951, 1952, 1953 a-d,

1954, 1955 et 1957).
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Il faut, bien entendu, du temps
indispensable pour la migration et l'e-
volution de ces deux genres dans l'An-
cien Monde.

STIRTON a signale que: «.. it now
seems clear that the Clarendonian is
older than the Eppelsheim, Pikermi,
Samos,... and related faunas and youn-
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ger than the La Grive - Saint - Albant»
(Stirton, 1951, p. 80). Sa conclusion est
bien exacte. Car nous pouvons savoir,
sous la clarte de la premiere apparition
du genre Hipparion, que la faune de
Chinji (Chinji inferieur) aux Siwalik et
la faune d'ln-Önü a Ankara sont inter-
mediaires entre le Ciarendonien de l'A-
merique et le Pontien classique de l'Eu-
rasie.

La limite de la distribution paleo-
geographique des Hipparions est presque
bien claire en comparaison avec les
autres genres des Mammiferes. On sait
tres bien que les especes de ce genre
se sont repandues sur toutcs les regions
«Holarctiques» ou on a decouvert ses
restes.

Les plus anciennes couches du Plio-
cene ne contiennent comme immigrants
que quelques rares Hipparions accom-
pagnes de Synconolophus qui nous in-
diquent les caracteres primitifs.

Selon mes recherches stratigraphiques
et paleontologiques, la chronologie nord-
americaine est bien applicable en Eu-
rasie. Il faut prendre la justice de dire
qu'en dehors des resultats de paleonto-
logistes americains, nous avons en Eu-
rasie d'autres evidences que le plus an-
cien Hipparion n'a vecu que dans la
partie inferieure du Pliocene inferieur :

I. Dans quelques regions de l'Eu-
rasie, plus specialement en Turquie, la
succession des formations continentales
est bien claire ,et complete depuis le
Miocene jusqu'au Villafranchien (Pleis-
tocene inferieur) (Ozansoy, 1957a). Pour
mieux dire que la nature a conserve
les niveaux en superpositions et fossili-
feres dans la region d'Ankara ou les
series stratigraphiques se suivent sans
interruption. Par-ailleurs, je suis arrive
a la conclusion que nous serons obliges
d'examiner attentivement le genre Cro-
cuta, qui se trouve dans les series pre-
cedentes, pour renouveler la chronolo-

gie, car les especes de ce genre nous
permettent egalement de reviser la
chronologie du Neogene superieur. Au
point de vue du genre Crocuta, le
groupe de «Brevirostris», [5] qui con-
tient aussi l'espece de «salonica», [6]
n'indique pas le Pontien classique et a
plus forte raison il ne caracterise jamais
le Sarmatien. Les Hyenes des niveaux
successifs, de bas en haut, dans la re-
gion etudiee d'Ankara (Ozansoy, 1957a),
sont representees par 5 especes (6 pro-
bablement). Parmi elles, Crocuta eximia
Roth et Wagner associee a l'Hipparion
gracile-mediterraneum et Hemihippa-
rion matthewi Abel represente le Pon-
tien classique (la partie superieure de
Pliocene inferieur); C. cf. variabilis Zda-
nsky [7] (Zdansky, 1924) associee a I'H.
cf. plocodus Sefve (Sefve, 1927) carac-
terise la partie inferieure du Pliocene mo-
yen; la Crocuta de petite taille du Sinap
inferieur indique la partie superieure
du Pliocene moyen, Crocuta Şenyüreki
associee a Schizochoerus arambourcji
distingue le Pliocene superieur et, enfin,
Crocuta arambourgi caracterise le Vil-
lafranchien (Ozansoy, 1957a). Mais la
partie inferieure du Pliocene inferieur
(İn-Önü) (ibid.) et le Miocene supe-
rieur (Kömürlükdere) (ibid.) ne contien-
nent aucune espece de ce genre.

D'apres nos connaissances actuelles,
parmi les faunes du Pontien classique —
(Pikermi, Gaudry, 1862-67, etc.; Ma-
ragha, Kittl, 1887; Mecquenem, 1908,
1924-25; Arambourg et Piveteau, 1929;
Küçükyozgat, Şenyürek, 1957 Muğla,
Ozansoy, 1951; Çobanpınar - Ankara,
Ozansoy, 1955, 1957a; etc..) —je dois no-
ter que l'on ne rencontre aucune espece
du groupe de «Brevirostris», comme C.
brevirostris (Boule, 1893); C. geantea

[5] Communication verbale de Monsieur le
Professeur C. Arambourg.

[6] Voir : Andrew, 1918.

[7] Voir: Şenyürek, 1954c et Ozansoy, 1957a.
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(Schlosser, 1903; Pilgrim, 1932; Colbert,
1935); C. salonica (Andrew, 1918; Pil-
grim, 1931); C. Şenyüreki (Ozansoy,
1957a). Mais par centre on en rencon-
tre dans les niveaux qui sont beaucoup
plus jeunes que les precedents.[8]
Je suis oblige d'ajouter ici que l'age
geologique de l'espece d'ANDREW (1918)
est bien douteux.

II. En Grece, le Hmon rouge a os-
sements de Pikermi et le petit banc
d'huitres qui s'inclinent de «5 degres
au S.O.» reposent aussi bien sur le
terrain miocene qui «plonge au N.N.O.
en faisant un angle de 35 degres et
plus» (Gaudry, 1867, p. 429). C'est-
a-dire qu'une surface de discordance se
trouve entre les deux premiers et le
terrain miocene. GAUDRY (ibid-, p. 430)
a trouve egalement deux endroits ou
la succession des couches est la suivante:

«5. Limon rouge identique avec
celui qui renferme les ossements.
3 m.

4. Calcaire blanc avec fines tubu-
lures. 1 m.

3. Conglomerats gris, a galets tres
roules contenant des huitres et
des spondyles. 3 m.

2. Sable gris, endurci, avec peig-
nes. 4 m.

1. Limon rouge comme au-dessus;
il se trouve au niveau de la
mer. 0,5 m.»

Dans ces localites, les couches su-
perieures, qui sont composees des series

[8] Le niveau de Tatrot (Siwalik) est zone
de passage du Pliocene (Dhok Pathan - Romer,
1955) au Pleistocene (Hooijer et Colbert, 1951;
Hooijer, 1952). Cette zone de passage et les
couches de la partie inferieure du Sinap supe-
rieur (Villafranchien) — qui sont formees d'une
serie d'alluvions, alternant avec des couches de
marnes, et qui reposent directement sur les cou-
ches superieures du Sinap moyen — appartiennent
probablement au meme age geologique; dans ce

ci-dessus, vicnnent en discordance avec
le terrain miocene (Gaudry, 1867, pl.
LXVI, fig. 3).

GEIKIE (1903, p. 1296) a deja sig-
nale que: «the Pikermi beds have been
classed as Upper Miocene, but the oc-
currence of characteristic marine Pliocene
species of shells below them (Pecten
benedictus, Spondylus gaederopus,
Ostrea lamellosa, O. undata) justifies
their being placed in a later stage of
the Tertiary series.»

L'un de ces fossiles —Pecten bene-
dictus Lamarck — [9] peut caracteriser
egalement le Pliocene inferieur dans
queiques regions mediterraneennes (Ro-
ger, 1939, p. 242; 1952, p. 41); et se-
lon RANSON (1952, p. 31) Ostrea lamel-
losa Brocchi se trouve aussi dans le
Pliocene en Grece (Moree); ce fossile—
O. lamellosa— caracterise egalement le
Pliocene en Italie. [10]

En outre, CALVERT et NEUMAYR
(1880, p. 366) ont deja signale la pre-
sence d'Ostrea lamellosa Brocchi dans
les couches du Pleistocene de Çanakkale
(Dardanelles).

On voit alors que le Pliocene infe-
rieur des couches classiques de Pikermi
est caracterise non seulement par la
faune mammifere, mais aussi par les
invertebres fossiles.

Lorsque nous lisons GAUDRY, nous
rencontrons les connaissances quant aux
couches de Pikermi. Il me semble que
son hypothese (p. 431-434) est faible
par rapport a ses observations sur le

cas, le Dhok Pathan aussi peut etre considere
comme le Pliocene superieur (voir : Romer,
1955, Tabl. IV).

[9] Voir : Deperet et Roman, 1902, p. 32,
33 et 35.

[10] «Cette espece, qui est l'Huitre comes-
tible de la Mediterranee a ete separee de l' Ost-
rea edulis de l'Ocean, parce que son ligament est
plus large; on la rencontre dans le terrain Plio-
cene d'Italie» (Gaudry, 1867, p. 435).
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terrain, et ces memes observations, pour
ma part, ont, sans aucun doute, refutees
son hypothese dans le meme ouvrage.

La surface de discordance, entre
les couches du Pliocene et l'horizon du
terrain miocene de Pikermi, nous indi-
que l'existence d'un hiatus qui peut etre
considere comme le debut du Pliocene
inferieur.

Nous sommes en face de deux cas:
ou bien les couches a faune marine de
Pikermi et celles d ' İn-Önü d'Ankara
appartiennent au meme age geologique;
et dans ce cas toutes les cleux indiquent
les variations de fades de la meme
epoque; ou bien la lacune de Pikermi
et le niveau d ' İ n - Ö n ü (Ozansoy, 1955,
1957 a) sont contemporains et, dans ce
cas, la partie superieure du Pliocene
inferieur est expliquee, en partie, par
l'envahissement de la mer (transgres-
sion).

Ce dernier cas nous explique peut-
etre la repartition des facies dans cette
region de l'Eurasie :

Facies continentaux (Grece, Turquie
d'Asie et Turquie d'Europe)..

Facies saumatres (Turquie d'Asie et
Turquie d'Europe).

Facies marins (Grece, en partie).

faune Hipparion [11] ait eu lieu au cours
de la derniere partie du Cycle Miocene.
Par voie de consequence, cette faune
ne peut plus etre consideree, ainsi qu'elle
l'a ete jusqu'ici, comme caracteristique
de Petage Pontien» (Arambourg, 1954,
p. 300 et 301).

Selon ces conclusions l'Hipparion
gracile a vecu tres longtemps, du Tor -
tono - sarmatien jusqu'au Pontien clas-
sique (Çobanpınar, Maragha, Pikermi,
etc...), ainsi les premieres couches a
Hipparion de l'Amerique du Nord, au-
raient ete plus anciennes que Sarma-
tien (?). [12]

Mais, il me semble que le gisement
a Crocuta cf. salonica et a Hipparion
aff. gracile n'indique pas la longevite
des faunes a H. gracile - mediterraneum
et a plus forte raison il ne peut indi-
quer un niveau plus ancien (voir plus
huat).

Les depots continentaux a Hipparion
aff. gracile associe a Crocuta cf. salo-
nica reposent probablement sur la sur-
face d'erosion du Burdigalien et du Tor-
tonien: il est probable que les roches
sedimentaires du Burdigalien et du Tor-
tonien se soient elevees sous l'influence
des mouvements epyrogenetiques et
aient aussi depasse le niveau de la mer

III. Le grand paleontologiste fran-
çais et mon tres estime maitre, ARAM-
BOURG (1954), est arrive en Afrique a
une conclusion qui est la suivante :

«... il ne peut plus desormais etre
mis en doute que l'apparition de la

et, enfin, que cette serie detruite pro-
bablement par l'erosion, soit recouverte
par les couches a Hipparion (fig. 3).

[11] la faune a H. gracile - mediterraneum.
[12] Voir : Gromova, 1955 - trad, fr.; Lavo-

cat, 1955; Gabuniya, 1956; Quinn, 1952, 1955;
et Wilson, 1956.
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Il est certain que l'entree de I'Hip-
parion en Afrique n'a eu lieu qu'apres
sa propagation en Eurasie, et selon
SIMPSON (1951) ce genre est le premier
cheval ( s . l . ) qui soit passe en Afrique:
«As far as we know, they are the first
horses to enter Africa» (ibid-, p. 140).
D'autre part, dans ce continent, le genre
Hipparion a ete represente non seu-
lement par 1'Hipparion massoesylum
Pomel (Ennouchi, 1951) dans les cou-
ches superieures du Pliocene, mais aussi
il est represente par le Stylohipparion
dans les couches du Pleistocene (Aram-
bourg, 1941, 1947,1948; etc..). C'est-a-
dire que l'on n'en rencontre que dans
les niveaux superieurs de l'Afrique.

D'apres ERENTÖZ-ERÜNAL (1956),
le Neogene des cotes mediterraneennes
turques et celui de l'Afrique du Nord ont
une grande ressemblance : «De nettes
ressemblances s'etablissent aussi avec
l'Afrique du Nord» (ibid-).

Dans la partie Est (Hatay) des co-
tes mediterraneennes turques l'Helvetien,
le Tortonien inferieur, ainsi que le Tor-
tonien superieur sont continus et les
couches continentales ne commencent
qu'apres le Tortonien superieur en indi-
quant le Pliocene (Erentöz, C., 1955;
Erentöz -Erünal, 1956). Et dans la par-
tie ouest (Antalya) le Neogene se com-
pose du Miocene marin (calcaire burdi-
galien, mollasse helvetienne, conglome-
rats tortoniens) et du Pliocene saumatre
a Dreissensia (Altınlı, 1944).

On voit clairement que la serie con-
tinentale ne se montre qu'en Turquie
meridionale apres la fin du Miocene
superieur.

Il est difficile d'accepter les opinions
de Monsieur le Professeur ARAMBOURG
aussi bien que celles des autres au sujet
d'age geologique du gisement a Hip-
parion de l'Oued El Hammam (Aram-
bourg, 1954; Lavocat, 1955, etc..) (voir
plus haut).

1 - Serpantine, 2 - Conglomerat, 3 - Calcaire
greseux, 4 - marne, 5 - marne + gres, 6 - serie
greseuse, 7 - serie a galets, 8 - marne, 9 - gres,
10 - cailloutis de terrasse.

A - Helvetien, B1 - Tortonien inferieur, B2 - Tor-
tonien superieur, C1 - Plaisancien, C2 - Astien.
A : 200 m., B : 1355 m., C : 450 m.

IV. Les conclusions de l'Abbe LA-
VOCAT (1955) et surtout de GROMOVA
(1955, trad, fr.) ne correspondent pas a
nos opinions. J'ai l'impression que Ma-
dame GROMOVA (ibid.) etablie la chro-
nologic sans tenir compte de la paleon-
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tologie des Mammiferes. Car, d'apres
nos connaissances actuelles, nous som-
mes obliges de considerer les deux limi-
tes qui sont representees par les deux
genres de la sous-famille Equinae :
l'un etant l'apparition de l'Hipparion,
qui est l'indicateur d'un debut de la
partie inferieure du Pliocene inferieur ;
l'autre etant l'Equus, qui nous indique
le commencement du Villafranchien
(Pleistocene inferieur) (Rey, 1949, p.
1464).

Dans son excellent ouvrage, ces
deux limites ne sont pas considerees par
GROMOVA et son tableau synchronique
ne nous montre que la repetition de la
conclusion classique qui avait comme
appui les faunes malacologiques.

On sait egalement depuis longtemps
que la faune de Sebastopol contient
les types du Pontien (Colbert, 1935, p.
159; Koenigswald, 1939, p. 238-39) au
point de vue de la localisation des fau-
nes mammiferes du Pliocene inferieur de
l'Eurasie, comme les faunes de Pikermi,
de Chinji, de Zone, I en Chine, etc. [13]

Il me semble qu'en Russie les niveaux
continentaux du Neogene superieur con-
tenant les faunes mammiferes, sont dis-
tribues sporadiquement. Ainsi les gise-
ments fossiliferes de ce pays ne peuvent
etre consideres comme un modele ap-
plicable a 1'Eurasie entiere, lorsqu'on les
compare avec la serie successive d'An-
kara (voir fig. 4 et Ozansoy : 1957a,
tabl.).

Il est probable que les grandes plaines
de la Russie ne puissent plus main-
tenant comprendre les niveaux succes-
sifs des formations continentales du Neo-
gene superieur. D'autre part, l'Hippa-
rion elegans Gromova (Gromova, 1955 -

[13] Quand on dit le Pontien, on comprend
le niveau a Hipparion dont l'espece est representee
soit par «gracile - mediterraneum», soit par «richt-
hofeni», etc... C'est - a - dire la partie superieuje
du Pliocene inferieur. Ce sera inutile de l'emp-

trad. fr., p. 183), par exemple, ne peut
pas indiquer un horizon exact ainsi que
I'Hipparion longipes Gromova (ibid.,
p. 189). D'apres Madame GROMOVA,
ces deux especes peuvent caracteriser
le Miocene superieur ou le Pliocene in-
ferieur. C'est - a - dire que la faune de ce
gisement ne peut pas indiquer l'un des
niveaux du Neogene, bien qu'elle forme
«l'objet special»» de son travail (ibid.,
p. 11).

V. En Chine, on a considere les
couches de Tsaidam soit comme le Mio-
cene superieur, soit comme le Pontien
(s. l.) (Bohlin, 1937, 1953; Teilhard,
1942; Kurten, 1952).

Il est evident qu'il n'y a presque
aucune connexion entre les membres
de Tsaidam et ceux de la faune du
Pontien classique de Chine. Par centre,
les cavicornes de Tsaidam sont repre-
sentees par leurs genres dans le Plio-
cene superieur de la Turquie (Sinap
Moyen-Ozansoy, 1957a). Toute la serie de
Mont Sinap (ibid.) repose directement
sur le niveau de Kavakdere ( = Ruisseau
des Peupliers) (la partie inferieure du
Pliocene moyen) ou la faune interme-
diaire, qui est melangee, distingue la
faune du Pontien classique et celle de
la serie de Mont Sinap (ibid.). En
outre, le genre Diceratherium (Dicera-
therium Ringström, 1924 — le nom pro-
visoire pour le type asiatique) est rep-
resente par son espece dans le gisement
de Kavakdere, qui contient I'Hipparion
cf. plocodus associe a Crocuta cf. varia-
bilis, etc., et dans les couches du Si-
nap moyen, qui nous ont fourni I'An-
karapithecus meteai associe a Palaeo-
tragus hoffstetteri, Schizachoerus
arambourgi, Crocuta Şenyüreki et
Megantereon piveteaui, etc. [14]

loyer comme un nom local (voir : Gromova,
1955-trad. fr.).

[14] La distance entre ces deux gisements
fossiliferes est, a vol d'oiseau, de 2.5 km.
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Au point de vue de ce genre (Dice-
ratherium), on voit aussi une relation
paleozoologique entre les faunes de Chi-
ne et celles de Turquie, de sorte que
cette connexion s'est motree apres la
fin du Pontien classique. Ainsi le gise-
ment a Diceratherium palaeosinense
Ringstrom associe a H. plocodus Sevfe
doit etre plus jeune que le Pontien.

En resume, a ce point de vue, la zone
IV de COLBERT, qui se trouve entre la
Zone II et la Zone III (Colbert, 1942,
p. 1482), est representee par les couches
de Tsaidam (Bohlin, 1937) et les faunes
de Shansi peuvent en partie caracteri-
ser probablement le Pliocene moyen
(voir : Teilhard, 1934, p. 286; Hooijer,
1952).

VI. En Espagne on a trouve deux
genres tres remarquables: l'un est repre-
sente par le Triceromeryx pachecoi
Vill., Crus. et Lavocat, 1'autre par le
genre Schizochoerus vatlesensis Crus.
et Lav. Au point de vue de la paleozoolo-
gie et la paleogeographie, le premier
(Villalta, Crusafont' et l'Abbe Lavocat,
1946; Crusafont et Villalta, 1951; Crusa-
font, 1952, 1953; Bohlin, 1953) ' joint
l'Espagne a la Chine, et le deuxieme
l'Espagne a la Turquie (Crusafont et
Lavocat, 1954b; Ozansoy, 1957a). Les
especes de ces deux genres caracterisent
les niveaux differents dans ces trois pays.
Mais, par rapport aux pays meriodinaux
de l'Europe et de l'Asie Mineure, le
genre Schizochoerus est beaucoup plus
important que le premier. On devait
en trouver dans les niveaux interme-
diaires ou il serait represente par les espe-
ces intermediaires entre Schizochoerus
pachoecoi de l'Espagne et Schizochoerus
arambourgi de la Turquie.

La faune a Schizochoerus pachoe-
coi (Crusafont et Lavocat, 1954a) est
vraiment tres riche. Mais, d'apres-nos
connaissances actuelles, les genres de
cette faune ne peuvent pas se trouver

a la fois dans le meme gisement. Parmi
eux, les genres Lantanotherium, Steneo-
fiber et meme le Micromeryx indi-
quent les plus anciens horizons (Simp-
son, L945) [15] et le genre Hipparion
associe a Crocuta eximia Roth et Wag-
ner ne caracterise pas le Pontien infe-
rieur.

Pour l'instant, je n'ose pas discuter
sur le sujet de la position stratigraphique,
qui est etablie par mes grands amis
L'Abbe LAVOCAT et Dr. CRUSAFONT.
Mais je voudrai ajouter ici que l'un
des niveaux continentaux dans la region
d'Ankara ne change plus par rapport
a la serie stratigraphique de 1'Espagne.

Conclusions

L' Hipparion, dont l'origine est l'A-
merique du Nord, est issu du genre
Merychippus.

L'Hipparion apparait pour la pre-
miere fois dans la partie inferieure du
Pliocene inferieur de l'Amerique du
Nord.

Les faunes a Hipparion des forma-
tions de Mint Canyon et de Ricardo
peuvent nous offrir un point d'appui
sur lequel les paleontologistes ont etabli
la stratigraphie des niveaux continen-
taux de l'Eurasie. Les Invertebres de
Mint Canyon ne donnent pas lieu a de-
terminer l'age geologtque de ce Canyon.

Le genre Hipparion ne s'est pas
repandu avant le Pliocene en Eurasie
et en Afrique, ou les horizons a H-
yracile-mediterraneum sont plus jeunes
que l'on le croyait.

[15] On doutera peut-etre de la presence de
genres Palaeotragus et Samotherium qu'e l'on a
trouve dans les couches du Pliocene superieur
de Turquie (Sinap moyen); mais il faut ajouter
ici d'une part que le gisement a Palaeotragus est
directement au-dessous du Sinap superieur qui
nous a fourni l'Equus stenonis et, d'autre part,
que dans la region d'Ankara les niveaux en super-
position et fossiliferes se suivent sans interruptions
(Ozansoy, 1957a).
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D'autre part, dans l'Ancien Monde,
Crocuta salonica, qui appartient au
groupe de «Brevirostris», ne peut carac-
teriser ni le Pontien classique ni le
Sarmatien.

Le Pliocene inferieur des couches
classiques de Pikermi est represente non

seylement par la faune mammifere,
mais aussi par les Invertebres fossiles.

Les gisements fossiliferes de la Rus-
sie ne peuvent pas etre consideres
comme un modele applicable a l'Eurasie
entiere, lorsqu'on les compare avec la
serie successive d'Ankara.
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